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Connais-toi toi-même, disait Socrate. Un conseil si simple, 

et pourtant le travail de toute une vie pour qui veut s’y at-

teler. Comment trouver notre place dans le monde si nous 

ne nous connaissons pas nous-mêmes? Comment trouver 

le lieu de notre réalisation si nous ne saisissons pas notre 

valeur, nos forces, nos faiblesses? À qui, à quoi nous iden-

tifier pour nous construire? notre famille? notre pays? nos amis? notre milieu? notre religion? 

autant de questions qui, depuis la nuit des temps, habitent l’humanité, obsédée par la ques-

tion du Sens. 

Comment exprimer cette recherche de sens, si ce n’est par les mots, par les histoires qui ra-

content nos vies, nos désirs, nos dieux, nos différences? et quoi de mieux que la littérature pour 

dire cette complexité du monde? Comme l’exprime si bien alberto Manguel dans Conversations 

avec un ami : « La grande littérature ne peut être qu’ambiguë. »

Une ambigüité et une ambivalence que l’on trouve naturellement exacerbées chez les auteurs 

de l’exil, perpétuellement déchirés entre deux identités, entre deuil et renaissance, entre hier 

et demain. plongés souvent malgré eux au cœur de la question du sens, comment n’auraient-ils 

pas écrit quelques-unes des plus belles pages de la littérature mondiale? 

C’est ce que vous découvrirez dans ce dossier que nous leur consacrons. 

Vous y rencontrerez la colère et la fougue d’une Zoé Valdès, la tendresse d’une abla Farhoud, 

la sagesse d’un pan bouyoucas, la ténacité d’une taslima nasreen, le rire d’un rodney Saint-

Éloi ou la furie d’un Victor hugo. 

Si la plupart des auteurs de l’exil ont appris à la dure que l’enrichissement de leur vision du 

monde passe par une brisure, d’autres y ont vu l’occasion d’une renaissance et d’un éloigne-

ment salvateur. ainsi anne hébert, emportée par la vague d’auteurs partis parfaire leur éduca-

tion littéraire dans un paris mythique, ou encore, les nombreux auteurs se disputant les rési-

dences d’écrivain qui pullulent de par le monde. 

Confrontés au différent et nous le restituant à travers leurs écrits, tous participent à l’effet 

civilisateur de la littérature... nancy huston ne dit-elle pas dans l’Espèce fabulatrice : « Être civi-

lisé, c’est reconnaître l’identité comme une construction, s’intéresser à mille textes et, par là, 

apprendre à s’identifier à des êtres qui ne vous ressemblent pas »?

Ce faisant, n’est-ce pas nous, lecteurs, qui récoltons les meilleurs fruits de ces milliers de 

pages, de ces mille questionnements qui nous aident à nous connaître davantage, nous rappe-

lant que nous sommes toujours l’autre de quelqu’un, et dès lors unis dans une même quête? 

Cet automne, comme à chaque rentrée littéraire, une excitation d’écolière m’habite. 

À voir la liste des auteurs qui défilent – Yasmina Khadra, Jonathan Franzen, Kim thúy, Jean-

paul daoust, Laurent Gaudé, Catherine Mavrikakis, Frédéric beigbeder, et tellement d’autres en-

core –, je sais qu’au terme de la saison, je serai différente, davantage moi-même, subtilement 

bien sûr, mais que ce gain d’humanité, j’en serai redevable à chacun d’entre eux. C’est ce que 

je vous souhaite à tous!

bonne lecture!

Colette Lens
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